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Mesdames et Messieurs 
 
 
Bonjour,  
Bon après-midi à tous. 
 
Je suis ravi d'être parmi vous aujourd'hui dans le premier « Forum Economique 
Franco-Bangladaise ». Je voudrais également exprimer mes remerciements au 
sénateur Jacky Deromedi et son équipe au sénat d'avoir organisé cet éventement qui 
est à la fois important et opportun. Je voudrais aussi remercier les membres 
distingués du Senat Français, les représentants des collectivités des entreprises, les 
journalistes et les médias, fonctionnaires du gouvernement pour leur présence. Je 
veux vous remercier de nous avoir invités et de m'avoir permis de vous adresser 
quelques mots sur mon pays, le Bangladesh.  
 
Honorables sénateurs et mes amis  
 
La France a une place très spéciale et prioritaires en matière de politique étrangère 
du Bangladesh. Le Bangladesh et la France entretiennent d'excellentes relations 
bilatérales. Cette relation devient plus fort chaque année. La France a été l'un des 
premiers pays à reconnaître le Bangladesh et nous reconnaissons avec gratitude que 
cette effort a établi la fondation pour cette unique amitié entre nos deux pays.  
 
Nous partageons une vision commune pour la démocratie, développement, les 
droits de l'homme et la dignité humaine, l’engagement en faveur de la paix et de la 
sécurité internationales et émancipation socio-économique de notre peuple. Nos 
valeurs communes et communauté d'intérêt ont rapproché nos deux pays et ont 
renforcé nos relations. 



 
 
Le Bangladesh est né en 1971. C’était un véritable défi pour nous de lutter contre la 
pauvreté et le dénuement à cause d'une infrastructure complètement ravagée par la 
guerre ainsi que manque de ressources en 1971.Aujourd’hui, après 48 ans de 
persévérance, nous nous sommes tenus debout. Commencé du dernière dans les 
années 70, aujourd'hui, le Bangladesh est reconnu dans le monde entier comme un 
modèle et un miracle de développement.  
 
Le père de notre nation, Bangabandhu Sheikh Mujibur Rahman, rêvait d’un pays n 
pays paisible, stable and prospère pour son peuple. Il voulait construire un « Sonar 
Bangla » - un Bangladesh d’or - un pays à l'abri de la faim, sans craindre de 
l’oppression et injustice.  La première ministre Sheikh Hasina, la digne fille du père 
de notre nation est la « porte-flambeau » de même visions et les rêves. 
 
La Première ministre Hasina a lancé une mission pour réaliser le rêve de 
Bangabandhu. Ses projets de développement, « Vision 2021 » et « Vision 2041 », sont 
reconnus entant les modèles inclusif et participatif au centre de tous les efforts de 
développement nationaux. D'ici 2021, à la cinquantième anniversaire notre 
indépendance, nous espérons de nous situer dans la catégorie des pays à revenu 
intermédiaire. Et nous sommes fière de déclarer que, nous sommes présentement sur 
la bonne voie pour atteindre notre objectif.  
 
Le Bangladesh est aujourd'hui largement reconnu comme l’une des économies à la 
croissance la plus rapide au monde. Le Bangladesh est placé au 2ème rang de 
l'économie de l'Asie du Sud et au 41ème du monde. Au cours de la dernière 
décennie, notre PIB est augmenté de 102 milliards de dollars en 2009 à 302 milliards 
de dollars en 2019, résultant d’une croissance de plus de 188%. Le taux de croissance 
du PIB était en moyenne entre 6 et 7% au cours de la dernière décennie.  Cette année, 
nous avons réalisé une croissance de 8,13%. Avec la tendance actuelle, nous 
prévoyons une croissance à deux chiffres d’ici 2021, le cinquantième anniversaire de 
notre indépendance. Selon les prévisions, le Bangladesh sera placé au 26ème 
économie mondiale d'ici 2030. 
 
D'une économie principalement basée sur l'agriculture dans les années 1970, nous 
sommes arrivés à une économie basée sur les services sur l'industrie. La contribution 
du secteur agricole à notre PIB est diminuée mais nous avons assuré la sécurité 
alimentaire en donnant la priorité sur modernisation de ce secteur. Un pays qui 
représente un cinquième de la superficie de la France, produit suffisamment de riz 
pour nourrir 160 millions d'habitants. Le Bangladesh est le 4ème producteur 
mondial de riz et le 5ème producteur mondial de poisson d'eau douce et des 
légumes. 
 
Nos secteurs industriel et manufacturier connaissent également une transformation 
et une croissance rapides, répondant aux besoins d'un marché domestique assez 
grand - population urbaine en augmentation rapide et plus de 30 millions de 



personnes de classe moyenne et aisée. Après la Chaine, nous sommes le deuxième 
producteur et exportateur de RMG. Nos produits pharmaceutiques sont exportés 
vers plus de 100 pays, à savoir, États-Unis, l'Australie, l'Union européenne et 
l'Afrique et autres. Actuellement le Bangladesh est désormais le 8ème producteur 
mondial de bicyclettes qui était l’autre fois importateur de ce produit. Nos navires 
ont déjà été exportés dans 14 pays. Le jute et les produits de jute biodégradables 
fabriqués au Bangladesh pourraient constituer une solution pour problème 
environnementales croissantes suscitées par les plastiques. La Corée s’est procuré 12 
robots industriels depuis Bangladesh et nos téléviseurs sont exportés en Allemagne. 
Les réfrigérateurs fabriqués au Bangladesh sont exportés en Inde en quantité 
important. En fait, nous proposons une gamme toujours plus large et plus variée de 
produits de qualité à des prix très compétitifs. 
 
 

Le Bangladesh évolue rapidement vers une société fondée sur la forte valeur ajoutée, 
forte intensité de la connaissance, au-delà de la fabrication de textiles et de 
vêtements 
La croissance remarquable de notre secteur des TIC est basé sur notre société fondée 
sur l’intensité de la connaissance. Avec plus de 600 000 travailleurs indépendants en 
informatique et nous sommes devenus une plateforme d'externalisation de services. 
Avec plus de 110 millions d'abonnés, nous comptons parmi les abonnés Internet à la 
croissance la plus rapide au monde. 
 
Parmi les 800 entreprises bangladaises de logiciels et d’informatique, plus de 150 
sont spécialisées dans les services à la clientèle étrangère. Plus de 20 000 
professionnels de l'informatique bangladais travaillent actuellement dans diverses 

entreprises spécialisées en informatique réputées du monde entier, notamment 
Microsoft, Intel, IBM, Oracle et Cisco. L'expansion rapide dans le domaine de TIC a 
contribué à réduire les disparités de revenu et de possibilités. L'accès aux 
informations à un coût abordable est une source majeure de l’autonomisation. 
 
Mes amis  
 
Notre situation géographique nous permet de devenir une porte d'entrée naturelle 
entre nos voisins de Sud et Asie du Sud-est, qui sont des deux marchés et région 
économiques très importants. Le Bangladesh est capable de servir en tant qu’un 
métropole économique naturel pour la sous-région, pour connecter un marché 
combiné d’environ 3 millions de consommateurs en Chine, en Inde, en Asie du Sud 
et du Sud-Est.  Nous sommes en train de faire la promotion afin de créer une relation 
commercial régionale pour ces marchés. Les investisseurs et les entrepreneurs 
auront accès à cet immense marché régional en restant au Bangladesh. Notre accès 
préférentiel aux plupart des marchés à travers le monde, y compris l’UE, le Canada, 
l’Australie, le Japon et certains autres pays développés, peut être une bénédiction 
pour les investisseurs. 
 
Honorable sénateurs, mes amis distingués, mesdames et messieurs 



 
Toute discussion sur l’évolution du Bangladesh en matière de transformation sera 
incomplète si le développement des femmes au Bangladesh n’est pas élaboré. Nous 
avons fait un investissement très important pour l'éducation des filles et des femmes. 
Notre approche en faveur du développement inclusif a mis un accent particulier sur 
la participation des femmes dans tous les secteurs, qui a accéléré leur intégration 
dans la population active qui fait partie de développement du pays. Plus de 80% des 
4 millions de travailleurs de l'industrie de textile et de prêt-à-porter, le principal 
secteur d'exportation du Bangladesh, sont des femmes. Les femmes constituent 40% 
de nos effectifs. Nos femmes profitèrent beaucoup d'opportunités et s’engagent dans 
des domaines non conventionnels tels que la défense, la diplomatie et la politique. 
Concernant le développement des femmes, le Bangladesh dirige dans l’échelle 
régionale aussi que mondiale. Selon le rapport sur l'inégalité hommes-femmes établi 
par le Forum économique mondial 2018, le Bangladesh est placé au 48ème rang 
mondial sur 149 et 5ème pour l'autonomisation politique. L’intégration des femmes 
dans le processus de développement de la nation était une politique consciente sans 
distinction et celles-ci porte ses fruits. 
 
Mes amis  
 
Nous vivons dans un monde imparfait.  Il est bien normal que nous ayons des 
obstacles et des défis sur la voie du développement socio-économique. Bien que la 
pauvreté et les inégalités constituent les obstacles majeurs depuis longtemps à 
l’émancipation des citoyens, nous avons également beaucoup progressé sur ces 
fronts. Nos taux de réduction de la pauvreté sont parmi les plus rapides au monde, 
avec un taux décroissant de 41,5% en 2006 arrivé à 21,4% en 2018. Le taux d’extrême 
pauvreté est diminué de 24% à 11,3%. Le Bangladesh est devenu 34eme dans l’indice 
de développement inclusif du Forum économique mondial, laissant ainsi derrière les 
autres pays d’Asie du Sud. Mais nous avons encore beaucoup de chemin à parcourir 
avant de pouvoir nous reposer. 
 
 

L'un des défis les plus importants que nous devrions faire face est l'impact négatif de 
changement climatique. Le Bangladesh est l'un des pays les plus vulnérables à ce 
propos. Il faut vous dire que, une augmentation du niveau de la mer d’un mètre va 
inonder un tiers du Bangladesh qui va causer une déplacement d’environ 30 millions 
de personnes. Le réchauffement climatique est un danger manifestement imminent 
et clair pour nous. Les phénomènes climatiques extrêmes exercent une pression 
supplémentaire sur nos maigres ressources, ralentissant les progrès en matière de 
développement. La perte annuelle attendue du PIB pourrait atteindre 2 à 3% par an 
et, d’ici à 2100, la perte estimée va dépasser 9% par an.  
 
 
Cette situation est intenable, mais nous ne sommes pas restés des spectateurs oisifs. 
Nous avons adopté une stratégie climatique globale et l'avons intégrée dans notre 
politique de développement. Nous avons mis en place deux fonds fiduciaires dont 



l'un avec notre ressource et l'autre est avec des partenaires internationaux pour 
l'adaptation et l'atténuation. Bien que nous déployions tous nos efforts possibles 
pour faire face aux impacts du changement climatique, nous aurions besoin d'un 
soutien international pour lutter efficacement le défi. 
 
Mes Amis  
 

Nous croyons fermement sur les éthiques fondamentaux universels fondé sur les 
principes d'égalité, de la paix, de droits de l'homme, de dignité humaine et de 
développement. Assumerons avec tout le sens des responsabilités nécessaire pour la 
préoccupation humanitaire, nous avons hébergé plus d’un million de réfugiés 
Rohingyas au Bangladesh qui ont fui leur pays pour éviter les persécutions et la 
violence. Cela fait maintenant deux ans que nous supportons ce lourd fardeau.  
 
Cette longue crise liée aux réfugiés Rohingya a une conséquence lourde sur 
l'économie, la sécurité et l'environnement sociopolitique du sud-est du Bangladesh. 
Avec ses ressources limitées, il est quasiment impossible pour le Bangladesh de 
supporter un fardeau aussi lourd pendant une période indéterminée. Le plus 
important, la prolongation de la crise pourrait nuire gravement à la sécurité et à la 
stabilité de toute la région. 
 
Malgré tous nos efforts les plus sincères, le Myanmar n’a pas ramené ses habitants 
chez eux.  
 
Lors de la 72ème Assemblée Générale des Nations Unies, la Première ministre 
Sheikh Hasina a présenté une proposition de cinq points afin de résoudre la crise, 

notamment la mise en œuvre intégrale des recommandations de la Commission Kofi 
Annan et la création d'une zone de sécurité surveillée par des civils dans l'État de 
Rakhine. 
 
Lors de la dernière session de l'Assemblée générale des Nations Unies, la Première 
ministre du Bangladesh, tout en répétant ses propositions antérieures, a souligné que 
le Myanmar devait : 
 

1. manifester une volonté politique claire appuyée par des actions concrètes en 
faveur du retour durable et de la réintégration des Rohingyas au Myanmar; 

2. Renforcer la confiance entre les Rohingyas en écartant les lois et pratiques 

discriminatoires ; 
3. Assurer la sécurité et la sûreté des Rohingyas en déployant des observateurs 

civils de la communauté internationale dans l'État de Rakhine;   Et, 
4. La communauté internationale doit veiller à ce que les causes principales du 

problème Rohingya soient traitées et que les violations des droits de l'homme 
et les autres crimes d'atrocité commis contre les Rohingya soient pris en 
compte. 

 



Tout en adressant nos sincères remerciements et notre gratitude au gouvernement 
de la France pour son rôle actif et son soutien indéfectible à propos des Rohingyas, je 
demande instamment à la France de continuer son rôle au niveau internationale et à 
s'engager profondément avec le Myanmar afin qu'ils remplissent de créer un 
environnement favorable au retour dans la dignité et la sécurité de tous les Rohingya 
déplacés.  
 
Mes amis  
 

Permettez-moi d'achever mon discours avec quelques observations sur les 
opportunités qui attendent les investisseurs étrangers dans mon pays. 
 
Le secteur privé est le principal facteur de la croissance. En tant que gouvernement, 
nous Nous croyons qu'il est essentiel d’accorder une soutien politique et 
réglementaire à l'entrepreneuriat privé et aux investissements dont local et 
international. Nous proposons le régime d'IED le plus libéral en Asie du Sud, qui 
permets 100% participation étrangère avec une politique de sortie sans restriction, le 
versement de redevances et le rapatriement des actions et des dividendes. 
 
Pour répondre aux besoins des investisseurs, nous sommes en train de créer 100 
Zones Economiques Spéciales à travers le pays. Compte tenu l’importance des 
infrastructures physiques pour attirer les investisseurs étrangers, nous dépensons 
énormément pour le développement de nos infrastructures de base, routes, 
autoroutes, transports terrestres, et l’installations portuaires reliées aux zones 
économiques. Des avantages fiscales et d'investissement, ainsi que des incitations 
fiscales et non fiscales, y compris des diminutions importantes des droits tarifaires et 

des autres obstacles au commerce, sont disponibles pour les entreprises installées 
dans les zones économiques.  
 
Nous fournissons nous-même presque 93% de notre demande d’électricité et nous 
sommes confiants d’atteindre une couverture de 100% cette année. Nous 
investissons également dans production d'énergie propre dans le pays. Nous avons 
également mis en place plusieurs zones industriels pour promouvoir des secteurs 
prioritaires tels que les TIC. Nous pouvons affirmer avec confiance que le 
Bangladesh est l’un des pays les plus concurrentiels pour les investissements en 
termes de coûts, de ressources humaines, de taille du marché locale et d’accès au 
marché international.  
 
Excellences, Mesdames et Messieurs, 
Avant de terminer, permettez-moi de remercier de nouveau sénateur Monsieur 
Deromedi, pour l'organisation de ce forum, qui a eu lieu pour la première fois entre 
nos deux pays. Mais je peux vous assurer, mon chère Monsieur le sénateur, qu’il y 
aura beaucoup plus à suivre. Je propose la prochain au Bangladesh. 
 
Pendant 48 ans, le Bangladesh a parcouru un long chemin jusqu'au stade de 
développement actuel. La route vers la prospérité a peut-être été ardue et parfois 



difficile, mais nous n’avons jamais cessé de croire en nous-mêmes, en pouvoir nos 
citoyens, leur résilience et leur persévérance. Au cours de ce voyage, nous avons eu 
la chance d’avoir un ami comme la France et ses merveilleux peuples qui nous ont 
accompagnés tout au long de nous. Nous vous sommes reconnaissants pour votre 
amitié. Chers amis, venez explorer et découvrir le Bangladesh, un nouveau 
Bangladesh confiant, résolu dans sa détermination à progresser vers la paix et la 
prospérité, sans distinction. 
 
Je vous remercie pour votre patience  
Merci beaucoup à tous 
 
 


